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| Une création associant  slam et opéra

L’Opéra Slam

Création singulière et innovante, L’Opéra Slam pense les contrastes entre tradition et contemporanéité et les traits 

d’union entre opéra classique et culture urbaine.

Dix jeunes fi lles amateures, une slameuse, une chanteuse, un choeur de jeunes-adultes et un ensemble de six musi-

ciens forment un ensemble opératique où se côtoient et échangent polyphonie et monodie, choeur et soliste, une 

voix et parfois un cri.

« A l’instar de tout mon travail, L’Opéra Slam est porté par une double ligne de force : la transversalité et la transmis-

sion. Dix jeunes femmes des 13 et 14ème arr. de Marseille sont au coeur du processus et c’est de cette rencontre 

qu’est née mon envie de proposer une forme de création se situant entre l’opéra et le drame, qui bousculerait les 

codes classiques en les adaptant à une forme contemporaine.

J’ai voulu remonter aux origines de l’opéra et entrevoir l’esprit de la « camerata fi orantina » dans sa dimension tradi-

tionnelle pour poser la parole récitative au centre du dispositif. A partir de l’Assemblée des Femmes d’Aristophane, 

les mots des jeunes-femmes donnent à ressentir une émotion immédiate et non fi ctionnelle, le « recitar cantando» 

devient slam et un jeu de miroir entre la slameuse et la fi gure classique de la prima donna s’installe.

La chorégraphe sud-africaine Robyn Orlin, le compositeur franco-grec Alexandros Markéas, la slameuse Camille 

Case ainsi que l’Opéra Junior de Montpellier portent avec moi cette oeuvre collective ».

Nathalie Négro
Directrice artistique



3

| L’assemblée des femmes, une utopie féministe

L’Opéra Slam

En 382 av. JC, L’Assemblée des Femmes d’Aristophane inscrit avec insolence le pouvoir féminin au coeur de la vie 

politique. Vingt-cinq siècles plus tard, les femmes n’occupent la première place dans aucun domaine, qu’il soit poli-

tique, culturel, social, économique, écologique.

A Marseille, un groupe de jeunes femmes entre 18 et 25 ans va être le pivot d’un opéra où la musique contempo-

raine, le slam et la chorégraphie, le chant et le texte seront intrinsèquement liés.

Il ne s’agit pas de faire une adaptation de L’Assemblée des Femmes mais de bâtir autour de quelques idées fortes 

une réfl exion sur la place des femmes dans la Cité de demain, et sur des valeurs fondatrices d’une autre société : 

égalité des droits, partage des richesses.

Il y aura à faire le même travail de transposition sur la poétique de la pièce. Un seul exemple : la pièce commence 

juste avant l’aube. Voici les mots d’Aristophane dans la traduction de Victor-Henry Debidour : « Lampe ! OEil de 

fl amme, enfant d’un disque tournoyant et dûment appendu pour être bien en vue - nous ne cèlerons point quelle fut 

ta naissance et quel est à présent le lot de tes destins : d’un potier tournassant le pouce te forma, et tes naseaux de 

feu remplacent le soleil… - va faire fl amboyer le signal convenu »

Quelle langue emploierons-nous aujourd’hui pour dire ce passage de la nuit au jour, quelle image de la ville déploie-

rons-nous stylistiquement ? 

De la même façon, quelle stratégie utiliserons-nous pour occuper la place, diriger la cité? Déguisements et ruses sont 

au centre du texte d’Aristophane. 

Combat frontal ou latéral ? Qu’en est-il aujourd’hui ?



L’Opéra Slam

L’Opéra Slam se veut une expérience partagée de création, un endroit où l’identité nourrit la création et la création 

nourrit l’identité.

Inscrit dans un territoire, les 13 et 14èmes arrondissements de Marseille, il implique ses habitants, son tissu associatif, 

ses acteurs publics et c’est cette dimension participative qui confère un statut nouveau au territoire mais aussi aux 

artistes et à l’œuvre.

Dix jeunes filles issues de ces quartiers prioritaires sont au centre de l’Opéra Slam, laboratoire concret et vivant. Un 

pari est fait : celui de faire naître l’envie, l’engagement, de donner à voir et à entendre la sensibilité et le regard de 

ces jeunes adultes sur le rôle des femmes dans la Cité. Et peut-être ainsi, d’envisager l’appropriation du processus 

de création comme la réappropriation de l’épaisseur de leur place dans l’espace public.

Création portée par Piano and Co, Festival de Marseille FDAmM et Marseille-Provence 2013, l’Opéra Slam sera un 

des projets phares de cette année d’exception qui consacre Marseille comme Capitale Européenne de la Culture.

| Un laboratoire ouvert, nomade et générateur de circulation 
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L’Opéra Slam

Nathalie Négro. Pianiste accomplie au répertoire très vaste, du classique au contempo-

rain jusqu’à la musique improvisée, Nathalie Négro se produit en solo ou en formation 

de musique de chambre. Animée par un fort esprit de création, elle foisonne de projets 

qu’elle imagine et réalise souvent dans une relation forte avec d’autres artistes.

En 2003, elle a fondé «Piano & co», structure qui lui permet de donner à ses rencontres 

artistiques de véritables espaces d’expression.

Robyn Orlin. Née d’un père lituanien et d’une mère danseuse polonaise émigrés en 

Afrique du sud avant la Seconde Guerre mondiale. Après une formation de danse clas-

sique, elle part, à la fin des années 1970, étudier la danse contemporaine à Londres, 

et fait des études d’art visuel à Chicago entre 1990 et 1995. Elle débute sa carrière 

de chorégraphe en 1980. Ses thèmes de prédilection ont directement à voir avec les 

drames qui ont parcouru et continuent de traverser son pays (apartheid, sida) en utilisant 

une forme de danse très théâtrale et en se servant de la vidéo. Les spectateurs sont 

parfois amenés à participer de manière interactive au spectacle. Elle revisite également 

de manière humoristique les grands classiques de l’art occidental. Longtemps perçue 

comme l’enfant terrible de la danse sud-africaine avant sa reconnaissance en Europe 

au début des années 2000, elle reste convaincue que « l’art ne sert à rien, s’il n’est pas 

en prise avec le réel ».

| L’équipe artistique

Alexandros Markeas. Etudie le piano et l’écriture au Conservatoire National de Grèce 

et au CNSM de Paris. Il occupe aujourd’hui le poste de professeur d’improvisation 

générative au CNSM de Paris. Il obtient des commandes de l’Etat français, de Radio 

France, du Musée du Louvre, du Centre d’Art Polyphonique, de la Fondation de Royau-

mont, du Festival Roma Europa, du Festival d’Aix-en-Provence … Pensionnaire de la Villa 

Médicis de 1999 à 2001, il reçoit le prix Hervé Dujardin de la SACEM en 2001.
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Le « Jeune Choeur » de l’opéra junior de Montpellier. Fondée en 1990 par Vla-

dimir  Kojoukharov et dirigé par Jérôme Pillement depuis 2009, L’Opéra Junior propose 

à des enfants et adolescents de découvrir l’art lyrique en participant à des créations 

de spectacles réalisés dans des conditions professionnelles. Les jeunes chanteurs sont 

formés au chant, à la danse, au théâtre, et découvrent tous les métiers de l’opéra, en 

côtoyant des compositeurs, chefs d’orchestre, musiciens, metteurs en scène, costumiers, 

scénographes et techniciens professionnels.

Le choeur “Jeune Opéra” est composé de trente jeunes lycéens et étudiants, recrutés 

sur audition.

L’Opéra Slam

Camille Case. Après quelques années d'enseignement, trois pièces de théâtre écrites 

et confi ées à des amateurs, Camille se découvre slameuse et démissionne de l'Edu-

cation Nationale.  Elle ne se consacre plus désormais qu'à sa passion des mots qui 

détonnent et partage son goût pour la poésie de proximité sur les scènes ouvertes 

parisiennes. Elle organise aussi des virées sur les scènes chaleureuses de Province avec 

cette conviction profonde que le SLAM est un "Mouvement" naissant et signifi catif, dans 

une  société en appel de  renouveau.

Elle anime et réveille la créativité des petits, des ados et des adultes dans le cadre 

d'ateliers d'écriture et d'expression auxquels elle consacre en partie son temps.

Deux fois lauréate du Tremplin du Mans 2011 (dans les catégories Spoken Word et 

Slam), elle travaille actuellement à l'élaboration d'un album.

(photo : © Carol Letanneur - L’Amour Masqué)

May Bouhada est auteur, comédienne et metteur en scène. Diplômée du Conserva-

toire National Supérieur d’Art Dramatique, elle joue à l’Odéon, au Théâtre national 

de la Colline et en tournée sous la direction de Laurent Rogero, Jean-Yves Lazennec, 

Alain Milianti, Caroline Marcadé, Nicolas Ducron… En 2000, elle met en scène 

une maquette au Jeune Théâtre National, Un fl euve en chaleur, un texte de Boudjema 

Bouhada. Elle monte ensuite sa compagnie, Ils sont Magnifi ques dans l’Espace. En 

tant qu’auteur, «Esperam nous manquera» (2002) est sa première pièce. « Le Poisson 

Zodiaque» (2004) est issu d’une commande d’écriture de Anne Morel van Hyfte. C’est 

tellement bon d’être une femme est un texte court parmi les lauréats d’un concours orga-

nisé par le théâtre du Rond Point à Paris. Il est publié aux éditions de L’Amandier au 

sein du recueil de textes du spectacle : «La baignoire et les deux chaises». «Enchères et 

en os» (2006) est un texte radiophonique produit pour France Inter par Patrick Liegibel. 

«L’année de l’Algérie» est son premier fi lm.
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L’Opéra Slam

| Contacts


